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Qui nous sommes

Des graines 
qui traversent les mers !

qui travaillent
à nos côtés

Edito
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Alors qu’A Rocha fête ses 30 ans, il est 
intéressant de se souvenir qu’elle a débuté 
en Suisse au travers de contacts souvent 
faits... aux antipodes ! L’un d’eux a au lieu 
sur les rives du Pacifique. En 1996, alors 
que ma femme Christine et moi étudions 
la théologie au Regent College à Vancouver, 
nous avons fait la connaissance de Miranda 
et Peter Harris, qui étaient professeurs 
invités. Autour de quelques cafés et bons 
repas, ils nous ont communiqué leur cœur 
pour la création, pour la protection de 
l’environnement et  pour l’implication des 
chrétiens et des églises dans ce domaine. 
Nous avons aussi beaucoup parlé de la 
France durant cette période qui précédait 
son implantation dans la Vallée des Baux. 

Une fois nos études terminées et notre 
retour en Suisse, nous avons gardé des 
contacts réguliers avec Peter et Miranda,  
et avons visité plusieurs fois le centre 
français des Tourades, près d’Arles. 
Chaque fois, nos cœurs étaient émerveillés, 
non seulement par la beauté de la création, 
mais aussi de la manière dont A Rocha 
France concrétisait le mandat biblique 
de la création. 

En septembre 2006, sous l’impulsion 
de Peter, nous avons mis sur pied une 
rencontre à Genève, ce fut le départ 
d’A Rocha Suisse. 

Aujourd’hui, nous sommes très reconnais-
sants de voir comment A Rocha s’est 
développé dans notre pays, et encouragés 
par l’implication de nombreuses personnes 
qui partagent avec passion autant leur 
amour de la création que leur foi. 
Que l’aventure continue encore longtemps !

Thierry Bourgeois, 
pasteur EELG, Genève

Marielle Schmied
Infirmière diplômée, actuellement en 
formation pour être sage-femme, elle a 
découvert A Rocha par  des  membres  
de son Eglise. Elle y travaille depuis  
janvier 2013 un demi-jour par semaine 
comme secrétaire. Marielle aime se  
laisser émerveiller par la création et 
écouter  Dieu lui parler à travers elle.  
Ses différents voyages  et expériences  
de vie l’ont sensibilisée à la protection de 
l’environnement et elle est très contente 
de pouvoir en  apprendre davantage au 
travers d’A Rocha.

Jeanette Brun
Horticultrice-paysagiste et massothéra-
peute de formation, elle a toujours été 
fascinée par la nature et trouve beau-
coup de joie à y découvrir ce qu’elle nous 
enseigne. Elle trouve ainsi très impor-
tant d’initier les enfants à sa découverte, 
à sa protection et à sa sauvegarde.  
En apprenant l’existence d’A Rocha et de 
ses développements sur le terrain, aussi 
auprès des enfants, elle a postulé pour 
un stage, qu’elle a réalisé au printemps 
2013 et durant lequel elle a organisé des 
animations éducatives et dupliqué du 
matériel. Un grand merci pour son  
travail !

A Rocha est une organisation chrétienne pour la conservation de la nature ; 
son nom, d’origine portugaise, signifie « le rocher », en relation avec son 
premier centre d’étude de l’environnement créé au Portugal. A Rocha 
représente aujourd’hui une famille de projets implantés en Europe,  
au Proche-Orient, en Afrique, en Amérique du Nord et du Sud, en Asie  
et en Océanie. Les projets d’A Rocha ont fréquemment un caractère  
pluriculturel et mettent l’accent sur la dimension communautaire, avec 
un objectif centré sur les thèmes de la recherche scientifique, les travaux 
de conservation, et l’éducation à l’environnement.

Stagiaires 2013 dans la conservation,
David Pasche et Arnaud Pradervand
 se sont impliqués comme stagiaires entre avril et septembre 
2013 dans l’inventaire de la biodiversité des prairies sèches. 
Titulaire d’un Master en biogéoscience de l’Université de 
Neuchâtel, David a entrepris les relevés des lépidoptères et 
orthoptères. Quant à Arnaud, actuellement en fin de Master 
en biogéoscience également à Neuchâtel, il s’est focalisé sur 
l’inventaire de la flore et la recherche d’espèces menacées. 
Tous deux ont effectué un travail conséquent, sur des  
sites géographiquement éloignés et avec des conditions  
printanières difficiles. Nous aimerions les remercier de  
leur investissement, et d’avoir mis leurs talents et passion 
pour la nature au service du projet PPS durant ces 6 mois. 
Nous leur souhaitons plein succès pour la suite de leur  
carrière.

Afrique du Sud • Brésil • Bulgarie • Canada • États-Unis • Finlande • France • Ghana • Inde • Kenya • Liban • Nouvelle-Zélande
Ouganda • Pays-Bas • Pérou • Portugal • Suisse • République-Tchèque • Royaume-Uni



d’autres infos internationales :

Dans chaque édition de notre journal, nous vous présentons le travail 
d’A Rocha quelque part sur la Terre. Pour cette édition des 30 ans, nous 
avons choisi le Portugal, où l’aventure d’A Rocha a commencé, et où elle 
continue son développement.

Interview avec 

Marcial Felgueiras
directeur, A Rocha Portugal.

p3

Comment as-tu entendu parler d’A Rocha ?
En 1987, j’étais étudiant et je fréquentais les groupes 
bibliques universitaires. J’ai participé à l’un de leurs camps 
qui a eu lieu au centre d’A Rocha à Cruzinha, et c’est ainsi 
que j’ai connu A Rocha et y ai participé pour la première fois.

Quand as-tu commencé à travailler pour
A Rocha ? Comment cela s’est-il passé ?
J’ai toujours été passionné par la nature, alors quand 
j’ai appris l’existence d’A Rocha et le lien avec ma foi, 
il était évident pour moi que je m’y impliquerais un 
jour. Peu après avoir terminé l’université, en 1992, 
j’ai commencé à travailler à temps complet pour 
A Rocha Portugal, et depuis je l’ai fait sans interruption, 
sauf entre 1996 et 2000 lorsque j’ai travaillé pour les GBU.

Quels sont vos défis et besoins ?
Notre plus grand besoin est de trouver des collabora-
teurs ayant un coeur pour A Rocha Portugal sur le 
long terme, et de trouver les moyens financiers de 
soutenir leur travail.

Un rêve pour A Rocha Portugal ?
Grandir au niveau national, être durable 
financièrement et dans la quantité de travail à 
gérer, et contribuer à ce que l’église portugaise 
prenne conscience de sa responsabilité à prendre 
soin de la création de Dieu.

Peux-tu nous parler de l’impact d’A Rocha
sur la nature au Portugal ?
Cet impact peut être observé à différents niveaux. 
Au niveau éducatif, durant ces 20 dernières années près 
de 20’000 personnes, parmi elles de nombreux enfants, 
ont participé aux activités du centre. Cela a influencé leur 
vision de la nature et la nécessité de la protéger. Au niveau 
politique, le travail d’A Rocha a contribué à améliorer la 
législation environnementale. Au niveau scientifique, 
des dizaines d’études impliquant plusieurs centaines de 
personnes ont permis d’établir de nouvelles connaissances 
sur les espèces et leurs écosystèmes. Et au niveau de la 
défense de la nature, notre implication dans une bataille 
juridique, et son dénouement victorieux, a permis aux 
lois protégeant les écosystèmes d’être réellement 
appliquées.

Marcial, quel est ton arrière-plan ?
Je suis un ingénieur agronome de formation et ai 
récemment travaillé sur l’impact environnemental 
du changement d’utilisation du sol : urbanisation, 
intensification agricole, industrie forestière.

Zoom sur... 
   A Rocha Portugal

www.arocha.org

Thym camphré
Thymus camphoratus

Petrel tempète
Hydrobates pelagicus

Ria de Alvor
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Projet inventaires 
prairies 2013 Les résultats
A la suite du travail effectué en 2012 en collaboration avec le Service de la Conservation 
de la Nature (SCN) du Canton de Vaud, l’effort d’inventaire des prairies et pâturages secs 
(PPS) vaudois a été poursuivi en 2013 par A Rocha.

15 objets PPS, eux-mêmes divisés en 30 sous-objets au total, ont été  
inventoriés. Sur chaque parcelle a été effectué un relevé des lépidoptères 
diurnes (papillons rhopalocères et zygènes) et des orthoptères (grillons,  
criquets et sauterelles) en 5 passages par sous-objet pour les lépidoptères et 
3 pour les orthoptères. Une évaluation de la population de certaines plantes 
cibles a aussi été faite sur certains objets. Pour chaque parcelle, A Rocha a 
identifié les espèces les plus menacées, et a proposé une gestion favorisant 
leur maintien, ainsi que celui d’un maximum d’organismes inféodés aux 
prairies. Le travail de terrain a demandé plus de 700 heures de relevés et a 
impliqué trois personnes durant cinq mois.

Connaître la biodiversité pour une gestion adaptée
Les inventaires de biodiversité des PPS aident le SCN à définir les conventions 
d’exploitation avec les agriculteurs, ou à les adapter. En effet, la gestion des 
parcelles doit être réévaluée après un certain nombre d’années. Il est néces-
saire de bien connaître les espèces présentes pour mettre en place une gestion 
qui leur est adaptée. Auparavant, les connaissances et donc les mesures  
de gestions étaient principalement basées sur les plantes. Maintenant, 
d’autres groupes, comme les lépidoptères et dans une moindre mesure les 
orthoptères, deux excellents indicateurs des conditions écologiques de la 
parcelle et de ses besoins, sont pris en compte pour la définition des mesures 
de gestion.

Exemple de besoins spécifiques déterminés
par l’inventaire
Nous avons inventorié une prairie de la commune de Bonvillars, formée d’une 
mosaïque de milieux différents, allant de la dalle nue à la friche en passant par 
plusieurs stades de prairies sèches. Des espèces rares, comme l’oedipode 
rouge (criquet) ou le thécla de l’Amarel (papillon), ont été observées et  
demandent des conditions particulières et donc une gestion adaptée de la 
part de l’agriculteur. Pour le premier, il s’agit de maintenir des zones à nu  
et du substrat sableux ou caillouteux. Pour le second, il faut la présence de 
buissons d’épine noire peu vigoureux. La conservation des deux espèces 
exige d’éviter un trop grand embuissonnement, et demande donc un  
défrichage régulier favorisant les épines noires peu vigoureuses.

La gestion proposée est bénéfique à d’autres espèces menacées telles l’oedipe 
turquoise (criquet), la phanéroptère porte-faux (sauterelle), le silène ou  
la petite violette (papillons). Elle favorise aussi les plantes rares et typiques 
des milieux secs comme les orchidées (6 recensées sur cette parcelle).  
En identifiant la présence de quelques espèces critiques, il a été possible de 
conseiller le maintien de la friche, avec un contrôle de l’embuissonnement. 
Un passage de friche à pâture est possible, mais dans ce cas le pacage devrait 
avoir lieu en fin d’année et la pression de pâture devrait rester faible. 
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Damier des alpages
Euphydryas cynthia
Espèce symbole d’A Rocha Suisse

Remerciements à M. Friedrich Böhringer
Photo © 2011. 
Utilisé avec permission

1.Ophrys bourdon 
2 Mélitée du mélampyre
3 Rhinanthe velue
4 Chassagne d’Onnens

Quentin Kohler
Biologiste, A Rocha Suisse



Aide à l’entretien des prairies 
et pâturages secs (PPS)
par des groupes associatifs

Groupes associatifs recherchés et travaux possibles

L’idée du projet est simple : les prairies et pâturages, qui contiennent 
jusqu’à 40 % des espèces vivantes de Suisse, sont menacés de dispa-
raître. L’une des raisons est que les agriculteurs n’ont souvent plus le 
temps de faire un entretien adapté à ces milieux, qui est souvent com-
plexe et peu rationnel vu la taille réduite des parcelles, leur topologie 
et les opérations spécifiques à effectuer (fauche mosaïque, arrachage et 
désembroussaillement, etc.). Pour palier à ce manque de temps, nous 
proposons que des groupes associatifs aident les agriculteurs  
à entretenir les prairies et pâturages

Les groupes que nous recherchons peuvent être de toute nature (asso-
ciation, équipe sportive, scouts, groupe de paroissiens, groupe nature, 
entreprise désirant faire un jour d’utilité publique), de taille entre 5 et 
20 personnes, et d’âge conseillé à partir de 12 ans. Les travaux que nous 
proposons de réaliser varieront en fonction de la parcelle en question 
et des possibilités du groupe : débroussaillage léger (coupe de repousses, 
taille légère au sécateur), arrachage de plantes invasives, fauches  
sélectives, ramassage de matériel végétal, et mise en place de petites 
structures favorisant la biodiversité, comme des tas de pierres, des 
abris végétatifs, etc. Nous proposons aux groupes de s’impliquer pour 
une, deux ou trois après-midis par année, selon leurs disponibilités  
et leurs envies. Chaque saison est propice aux travaux, sauf durant la 
période d’enneigement.

Une journée type se vivra en collaboration avec l’agriculteur ou le  
propriétaire. Le but du projet étant aussi de mieux faire connaître  
le monde rural et de tisser des liens sociaux ville-campagne.

Vous êtes :
• Un agriculteur ou propriétaire d’une PPS et aimeriez bénéficier d’une aide pour sa gestion ?
• Un responsable de groupe associatif et vous aimeriez aider à l’entretien des PPS ?

Manifestez votre intérêt auprès de Quentin Kohler (quentin.kohler@arocha.org), responsable de projet, qui  
organisera avec vous un événement d’entretien PPS.

A Rocha Suisse lance un important projet de conservation sur 3 ans
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Projet 2014-2016

Budget :
Appel financier: le budget de ce projet pour 2014 est de 43’000 CHF, 
qui permet de financer la coordination du projet, le travail de suivi de 
la biodiversité, et l’organisation de toutes les interventions des 
groupes. 75% de cette somme a déjà été trouvés. Merci de votre 
soutien, même modeste, pour nous aider à financer les 10’000 CHF 
manquants.
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Peter et Miranda
Harris
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C’est un peu ce que Peter et Miranda Harris et leurs enfants ont 
vécu. Avec une autre famille, ils se sont établis au Portugal pour 
y commencer un projet de prime abord un peu saugrenu, entre 
la mission et l’écologie. Ils sont partis sans vraiment savoir où 
cela allait les mener, mais avec la conviction qu’ils étaient appe-
lés à être des pionniers dans un domaine qui allait devenir une 
nécessité grandissante, y compris pour l’église. C’était en 1983.

Les deux familles ont ouvert leurs portes et ont accueilli durant 
des années des gens de passage, chrétiens ou non, ayant un point
commun  : une passion pour la nature, et plein de questions  
sur leur rôle pour sa conservation. Peu à peu, la vision a été  
partagée, s’est affinée au travers de tâtonnements, d’essais  
expérimentaux, d’échecs et de succès. La spécificité unique de 
l’organisation naissante s’est développée  : des chrétiens qui 
agissent pratiquement pour la préservation de la création au 
travers d’études scientifiques et de gestion d’écosystèmes. 

Un concept unique dans l’église, mais aussi dans le milieu de la 
conservation. Les visiteurs de passage se sont aussi mis à rêver : 
pourquoi ne pas lancer un centre similaire dans leur pays  ?  
Après quinze ans d’existence, des autres projets ont commencé 
en divers endroits. Sans réelle stratégie d’ensemble, mais en  
saisissant des opportunités divines et en répondant à des besoins 
énormes de conservation des espèces. Le mouvement s’est  
organisé, sa vision s’est clarifiée, sa croissance s’est poursuivie 
pour devenir aujourd’hui une organisation présente dans  
19 pays.cé
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une histoire de transformation
et d’espoir !

30 ans d’A Rocha...

Imaginez un pasteur anglican passionné d’ornithologie, et essayant de convaincre 
sa communauté et ses amis de l’envoyer, lui et sa famille, servir Dieu dans un 
pays qu’il ne connaît pas, et avec un projet de centre pour la nature dont les 
contours sont suffisamment flous pour ne pas vraiment rassurer.

Deux familles quittent l’Angleterre 
pour le Portugal, pour démarrer un 

centre chrétien pour l’étude de la 
nature. Un nom portugais 

est choisi pour l’organisation :
A Rocha, «Le Rocher».

La vie communautaire et les études de 
terrain impliquent de plus en plus de 
personnes locales, et le leadership du 
projet devient portugais. Des visiteurs 
viennent demander aide et conseil 
pour démarrer des projets similaires 
dans leur pays.

De nouveaux projets de conservation 
commencent: un marais d’impor-
tance nationale au Liban, une forêt 
côtière au Kenya, une zone humide en 
Provence, une rivière à saumons au 
Canada, et une décharge transformée 
en un parc nature en Angleterre.

1983 
Les débuts, et notre nom 

1986-1994 
Les fondations, au Portugal

1995-1999 
Croissance !
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En effet, A Rocha n’a fait qu’égratigner la surface des besoins et des 
défis gigantesques que nous aurons à affronter ces prochaines décennies 
au niveau de la conservation de la nature. Durant trop longtemps,  
nous avons appris à vivre en ignorant la nature, et en ne prenant pas au 
sérieux ce que Dieu nous demande pour en prendre soin. Le travail 
pour passer de l’ignorance à la sagesse est énorme, et doit être refait 
avec chaque génération. Mais c’est un défi qui nous passionne et qui 
nous motive. 

Un défi résumé par le nouveau slogan d’A Rocha : 
« conservation et espérance ». Car nous reflétons un 
Dieu d’espérance, et c’est l’espoir qui inspire nos actions.

... L’aventure ne fait
       que commencer !

Avec 8 branches nationales (Portugal, France, 
Liban, Kenya, Tchéquie, Canada, UK, USA) 
à des états différents de croissance, A Rocha 
international est formée pour  : soutenir les 
entités nationales dans leur croissance, pro-
mouvoir des actions, aider au démarrage de 
nouveaux projets nationaux.

10 nouvelles entités nationales voient 
le jour en 5 ans (Ghana, Finlande, 
Pays-Bas, Bulgarie, Inde, Afrique du 
Sud, Pérou, Brésil, Nouvelle-Zélande 
et Suisse), certaines ayant déjà plu-
sieurs années d’existence. A Rocha est 
présent sur les 5 continents.

F idèle aux personnes et aux endroits 
d’action, A Rocha est présent dans 19 pays. 
Une nouvelle identité visuelle lancée au 
niveau global, pour réaffirmer l’engagement 
sur le long terme des projets avec les 
partenaires locaux et pour la préser-
vation de leurs écosystèmes.

2000-2001
Naissance d’A Rocha International

2003-2007 
Mouvement mondial

2013
Nouvelle identité visuelle

A Rocha Suisse a fêté les 30 ans du 
mouvement et ses 6 ans d’existence 
en tant qu’organisation nationale,  
le  9 novembre à Crêt-Bérard. 
A l’issue de la retraite 2013 de 
l’équipe suisse, une vingtaine 
de personnes se sont retrouvées 
pour marquer le coup et vivre un 
temps de fraternité.

Délégués 
des 19 organisations 
nationales et équipe 
internationale au 
Forum A Rocha 2012, 
Hengelo, Pays-Bas.



par Dave Bookless • Directeur pour la théologie et les églises - A Rocha international

Traduction :
Dominique 
Kohler

1 2 Pierre 3:3-13. 2 Rom 8:20-22. 3 1 Cor 3:12-13. 4 Tom Wright, « Surprised by Hope », pp. 205, 219-220.
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A Rocha : 30 ans...
    ...ou l’éternité ?

En 2013, nous célébrons les trente ans d’A Rocha. Mais dans un monde d’habitats et d’espèces en voie de  
disparition, quelle est la pérennité de notre travail de conservation  ? Si nous croyons que  
la nouvelle création de Dieu est un renouvellement de ce monde plutôt que son remplacement, le meilleur de 
notre travail perdurera-t-il jusque dans l’éternité ? C’est une question très terre-à-terre. Ayant passé des 
années à faire campagne et à travailler pour transformer un terrain vague urbain en une oasis 
florissante, j’aimerais savoir s’il restera quelque chose de Minet Country Park après le retour de Jésus.

La Bible est délibérément vague sur l’éternité. Nous avons des promesses claires sur la défaite de la mort, de 
la déchéance et du mal, et au sujet d’une nouvelle réalité avec le Christ. Nous avons toute une symbolique, 
dans l’Ancien comme dans le Nouveau Testament, décrivant animaux et êtres humains vivant en harmonie et 
adorant Dieu éternellement. Mais nous n’avons que d’alléchants coups d’œil sur ce qui demeurera – pour 
autant qu’il en demeure quelque chose - de la créativité, de la culture et du travail de conservation des êtres 
humains. Tout au plus pouvons nous dire : si ce monde, sujet à l’entropie et ravagé par la folie  
humaine, doit être transformé en Royaume de Dieu éternel, cela demandera un reformatage radical.  
La nouvelle création ne sera pas un raccommodage esthétique, mais une conception nouvelle utilisant la 
matière brute de l’ancien. Les lois de la nature elles-mêmes devront être réécrites. La Bible véhicule  
ces notions en mêlant délibérément langage de jugement et de destruction (feu sur la terre 1) avec des mots 
d’espoir et de renouveau (création libérée 2).

Peut-être que cela ne sonne pas vraiment encourageant pour les conservateurs mais il y a néanmoins des 
indices pleins d’espoir. En 1 Corinthiens 3, Paul écrit sur le thème de construire sur Jésus-Christ et son oeuvre 
rédemptrice : « Or, si quelqu’un bâtit sur ce fondement avec de l’or, de l’argent, des pierres précieuses, du 
bois, du foin, du chaume, l’oeuvre de chacun sera manifestée car le jour la fera connaître, parce qu’elle se 
révélera dans le feu, et le feu éprouvera ce qu’est l’oeuvre de chacun 3 ». Comme Tom Wright le démontre  
si  bien 4,  ceci ne s’applique pas seulement au dit travail « spirituel », mais s’étend à tout ce que nous faisons 
pour le Royaume de Dieu sur la Terre. Alors, toute créativité (poésie, musique, architecture, cuisine), tout 
investissement dans de bonnes relations, toute technologie utilisée pour les desseins de Dieu… et toute  
préservation de la vie sauvage, tout ensemencement pour le futur, toute intendance attentionnée et  
toute restauration des biens du monde de Dieu … tout cela sera révélé et testé, et le meilleur - transformé 
comme il convient - existera jusque dans l’éternité.

N’est-ce pas époustouflant de penser que tout l’amour, le travail et les prières investis dans l’estuaire de 
l’Alvor au Portugal, dans le parc national de Bannerghatta en Inde, dans la forêt d’Atiwa au Ghana, dans le 
Little Campbell River au Canada, dans les forêts de Huarango au Pérou et dans le Mont Karioi en Nouvelle- 
Zélande, pour ne citer que quelques-uns des endroits où A Rocha travaille, vivront pour l’éternité ? Nous ne 
pouvons pas nous montrer trop catégoriques à propos de ce qui restera précisément. Nous verrons  
inévitablement des déceptions, des échecs et des revers. Je crois pourtant que nous pouvons avoir confiance 
que Dieu prendra le meilleur de notre travail de conservation et le fera bénéficier de sa rédemption jusque 
dans la nouvelle création. 

Bien sûr, ce n’est pas notre unique raison de nous engager dans la conservation de la nature. Nous le faisons 
simplement parce que Dieu aime ce monde et nous demande d’en prendre soin. Toutefois, le fait de croire que 
la beauté et la diversité de cette planète, de même que nos contributions pour la protéger et la restaurer,  
seront saisies et élevées jusque dans la nouvelle création de Dieu, nous donne la confiance de persévérer sur 
le long terme, de continuer quand d’autres abandonnent, de tendre à l’excellence et de considérer tout ce que 
nous faisons comme une construction en faveur du Royaume de Dieu sur la Terre comme il est au Ciel. 
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1 2 Pierre 3:3-13. 2 Rom 8:20-22. 3 1 Cor 3:12-13. 4 Tom Wright, « Surprised by Hope », pp. 205, 219-220.
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Chaque année, 1'000 milliards de dollars disparaissent dans la corruption dans le monde  
entier. Nous sommes tous touchés par ce phénomène, mais malheureusement ce sont les 
plus pauvres qui souffrent le plus. L’argent manque pour la formation, l’alimentation et les 
soins médicaux. Au travers d’EXPOSED 2013, les chrétiens du monde entier se lèvent pour  
élever ensemble leurs voix contre la corruption. EXPOSED collecte dans le monde entier 
des signatures afin de demander aux chefs d’Etat et de gouvernement de s’engager à  
introduire des mesures efficaces contre la corruption. En tant que chrétiens de Suisse, 
nous désirons contribuer à cette action en collectant au minimum 20'000 signatures. 
Pourtant, ce ne sont pas seulement les gouvernements qui doivent être mobilisés.  
Le concours de chacun peut contribuer à la mise en œuvre d’un système plus équitable en 
adoptant un style de vie intègre. EXPOSED encourage les communautés à thématiser le 
sujet de la corruption lors d’un culte et de s’engager par la prière et la vie quotidienne 
contre l’injustice. Des informations complémentaires et du matériel se trouvent sur le site 

www.stoppauvrete.ch

Recettes
Cotisations des membres 5 %
Dons privés 20 %
Subventions publiques 20 %    
Fondations et mécènes 55 %

Dépenses
Conservation  60 %
Education* 15 %
Administration 15 %
Projets Nord-Sud 10 %

*Nos actions éducatives reposent en grande partie sur du volontariat.

Budget A Rocha 2014
Le budget 2014 se monte à 104'000 CHF. Le financement de notre travail dépend en grande partie de dons privés.  
Un don, même modeste, nous permet de poursuivre notre mission. D'avance, merci de votre soutien !

Lumière sur un monde corrompu

Partenariat avec A Rocha Pérou
Dans son désir de soutenir les projets de conservation dans le Sud, 
A Rocha Suisse a commencé un partenariat avec le Pérou, qui  
devrait s’intensifier.

La vision est de définir des projets ensemble entre la Suisse et le Pérou, dont le but serait 
la protection des écosystèmes côtiers du Pérou, qui sont parmi les plus menacés au 
monde. Nous aimerions préparer un premier projet en 2014 et trouver le financement 
auprès de bailleurs de fonds en Suisse. Le projet serait ensuite mené en collaboration 
avec le Pérou, la quasi-totalité du travail sur place étant effectuée par les équipes déjà 
existantes.Plantation de jeunes arbres

Nouvelle
Identité
visuelle
Pour ses 30 ans, A Rocha s’est donné une nouvelle identité visuelle homogène entre les 
entités nationales et le niveau international, en introduisant une déclinaison du logo par 
pays. Le nouveau logo suisse représente le Damier des Alpages* (Euphydryas cynthia), 
un papillon représentatif de la biodiversité unique de notre pays et du travail effectué par 
A Rocha Suisse dans les prairies et pâturages. *(Voir image p4 conservation)

SUISSE

Conservation et Espérance



p10

Ed
uc

at
io

n
Retour sur...
les camps !

Camps 2014 

Ouaw ! C’est en quatre lettre ce qui nous 
vient à l’esprit en pensant aux deux  
semaines magnifiques de camp vécues cet 
été  ! Des découvertes nature pour tous 
(plus de 200 espèces observées.. dont la 
Salamandre noire, rencontrée à chaque 
camp à Rougemont!), des moments de 
partage et de louange, des soirées de jeux 
et de rires... quelques photos parlent 
mieux que des mots ! Merci à tous ceux qui 
se sont impliqués dans ces camps en y 
donnant leur temps, leurs talents et leur 
amitié.

Camp Bible et Nature 
du 27 juillet au 2 août 2014
Crêt-Bérard
Pour les 9-13 ans
La cinquième édition également pour ce camp qui  
rassemble une vingtaine d’enfants et pré-adolescents 
dans un cadre unique. Organisé en collaboration avec 
Crêt-Bérard, la semaine est rythmée par des activités 
et ateliers nature, des jeux, des ballades, et des  
moments autour de la Bible. Une opportunité pour  
aller ensemble à la rencontre de la beauté de la nature, 
cultiver l’attention à la biodiversité qui nous entoure  
et apprendre à s’en émerveiller, découvrir comment la 
Bible parle de la création et de son Auteur. Approfondir 
sa relation à soi-même, à la nature et à Dieu.

Prix : entre 150 et 250 CHF selon les moyens.

POUR CES DEUX CAMPS, NOUS RECHERCHONS DES ENCADRANTS ET MONITEURS.
Merci de contacter steve.tanner@arocha.org si possible d’ici à fin mars 2014.

Camp Eco-Aventures 
du 19 au 26 juillet 2014 
Rougemont
Pour les 9-12 ans
Eco-Aventures, c’est une semaine passionnante en 
contact avec la nature : observer des animaux sau-
vages, découvrir des plantes étranges, capturer des 
insectes pour les observer, cuire des aliments et  
se doucher avec le soleil, partir à l’aventure dans la 
forêt... une foule d’activités  attendent les participants. 
Ils apprendrons à mieux connaître les merveilles de la 
création, découvriront dans la Bible le Dieu créateur, 
ses projets pour leur vie, et ce qu’il les appelle à  
faire pour prendre soin de tout ce qu’il a créé.  
En collaboration avec la Ligue pour la Lecture de la 
Bible, ce camp sera organisé pour la 5ème fois.  

Directeur de camp : Steve Tanner. 

Prix : 420 CHF. 

Inscriptions : www.ligue.ch
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A Rocha visite les églises et communautés de 
Suisse Romande En 2013, par sept fois A Rocha a visité une église 

ou communauté chrétienne en Suisse Romande 
en y présentant le travail du mouvement ainsi que  
les bases bibliques pour un engagement chrétien en 
faveur de l’environnement. L’exposition Eco-Paraboles 
a également été utilisée à plusieurs reprises durant 
ces visites.

Vous désirez approfondir le sujet ? Vous pensez que la vision environne-
mentale de la Bible est mal connue  ? Vous aimeriez que la foi soit  
davantage ancrée dans notre réalité et estimez que notre lien avec la  
création doit être mieux compris et vécu  ? Nous venons volontiers vous 
rendre visite et vous aider à aborder ces questions, soit à l’aide de notre  
exposition « Eco-Paraboles », soit par un enseignement sur le sujet que 
nous apportons de manière illustrée. N’hésitez pas à nous contacter  
pour davantage d’informations : switzerland@arocha.org

Antenne A Rocha dans votre église
Intéressé(e) à transmettre les infos et événements liés à A Rocha dans 
votre communauté ? Annoncez-vous à switzerland@arocha.org et nous 
vous ferons parvenir les infos nécessaires 2-3 fois par an.

Expo Eco-Paraboles un outil à découvrir
Six stands présentent autant d’espèces vivantes qui ont un message à nous 
transmettre sur nos valeurs et la manière dont nous interagissons avec la 
création. Une vingtaine de jeux accompagnent l’expo, afin de permettre 
aux visiteurs de tous âges d’aborder ces questions de manière ludique.  
L’exposition peut être utilisé dans divers cadres  : culte, catéchisme,  
exposition, fête, école. Elle peut être louée pour un week-end ou une  
semaine entière. N’hésitez pas à nous demander des informations !L’expo Eco-Paraboles

Week-end A Rocha 2013  • Habkern BE
Un retour en images sur trois jours d’amitié et de découvertes 
d’un magnifique coin de nature de notre pays, la région des 
haut-marais de Habkern-Sörenberg (au nord d’Interlaken), 
Canton de Berne. Plus de 30 participants ont pu arpenter les 
forêts de cette zone unique classée d’importance nationale à  
la recherche de cerfs, tétras, bouquetins et autres merveilles de 
la nature !

... Les activités 2013



AGENDA 2014
19 janvier 10h-11h
Célébration oecuménique 
Eglise catholique de Renens
de l’Ouest Lausannois, église catholique de Renens.
Sur le thème des ressources naturelles et de l’eau en 
particulier. A Rocha animera des activités pour les 
enfants et tiendra un stand.

14 mars 19h15-22h
Assemblée générale d’A Rocha Suisse
suivie d’un exposé photo sur le Delta du Danube, 
Roumanie (rétrospective du voyage de juillet 2013 
organisé par nos membres).

Lieu communiqué sur notre site web.

7 au 9 juin 
Week-end A Rocha Suisse 
dans le Parc Naturel du massif de la Chartreuse 
(nord de Grenoble, France). Découvertes nature 
au carrefour entre flore et faune méditerranéennes 
et alpines.

19 au 26 juillet
Camp Eco-Aventures
Rougemont
pour les 9-12 ans

27 juillet au 2 août
Camp Bible et Nature, 
Crêt-Bérard
pour les 9-13 ans

18 octobre 2014
Conférence nationale 
Stop Pauvreté 2014
Bienne (heures et lieu à venir)
Conférence nationale du défi Michée, et le thème 
choisi sera l’environnement. A Rocha Suisse 
s’est naturellement impliqué dans l’organisation,
puisque ce thème est au coeur des préoccupations du 
mouvement. L’un des orateurs sera Colin Jackson, 
fondateur d’A Rocha Kenya

www.mission-net.org
A Rocha sera présent avec un stand lors du congrès 
européen Mission-net qui aura lieu du 28 décembre 2013 
au 2 janvier 2014 à Duisbourg, Allemagne, et qui réunira 
plusieurs milliers de jeunes sur le thème de la mission. 
Alors, si tu y vas, ne manque pas le stand d’A Rocha !
Pour des infos sur le stand, contacter Dave Bookless 
+44 (0)20 8571 0981 / +44 (0)7974 212713

dave.bookless@arocha.org

RECHERCHONS STAGIAIRES 
pour 2014 dans l’inventaire de la biodiversité. 
D’une durée de 4 à 6 mois, ces stages sont destinés en 
priorité à des biologistes en cours d’étude ou venant 
de terminer. Le but du travail est d’effectuer des relevés 
de flore et entomofaune (lépidoptères, orthoptères) 
sur des prairies et pâturages en Suisse Romande. 
Pour davantage d’infos, contactez :

quentin.kohler@arocha.org

22-23 
mars 2014
La grande
Salle du Parc

BEX Suisse
Image de nature 
présente des oeuvres 
photographiques et 
cinématographiques 
des grands noms 
de la photographie 
nature, parmi eux 
Vincent Munier, 
Tony Crocetta, 
Fabrice Cahez... Un 
événement qui parle 
de biodiversité et de 
la place de l’homme 
dans notre monde. 

Projections et 
expositions sur 2 jours 
de 8h45 à 17h30.
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